
4 novembre 2012 31e dimanche ordinaire année B

« Tu n’es pas loin du royaume de Dieu »
(Marc 12, 28-34)  

La réponse du Seigneur au scribe qui se présente à lui est 
la même pour tous et chacun d’entre nous aujourd’hui. Il 
nous  faut  tout  simplement  nous  demander  si  nous 
sommes  dans  les  mêmes  dispositions  que  lui   d’après 
l’évangéliste Saint Marc.

Est-ce qu’il nous arrive encore parfois de nous demander 
quel est le plus grand de tous les commandements ou bien 
si  nous avons évacué cette question et  nous ne nous la 

posons plus? Nous arrive-t-il  encore de nous interroger sur la place que Dieu 
occupe  dans notre  vie?  Et  si  la  question vient,  pouvons-nous répondre  de la  
même façon qu’a répondue cet interlocuteur?

« Fort bien, Maître, tu as raison de dire que Dieu est l’Unique et qu’il n’y 
en a pas d’autre que Lui. L’aimer de tout son cœur, de toute son intelligence, de 
toute sa force, et aimer son prochain comme soi-même vaut mieux que toutes les 
offrandes et tous les sacrifices. »

Sommes-nous disposés à conserver cette hiérarchie dans les priorités de 
notre vie? Pouvons-nous affirmer sans broncher que pour nous, la première place, 
revient  à  Dieu  dans  nos  préoccupations  quotidiennes  et  qu’après  Lui,  vient  le 
prochain  que nous nous efforçons d’aimer autant  que nous nous aimons nous-
mêmes?

Voilà les conditions qui sont mises de l’avant pour que le Seigneur puisse 
nous répondre comme il  l’a  fait  ce jour-là :  « Tu n’es  pas  loin  du Royaume de 
Dieu. »  Le royaume de Dieu, la vie en Dieu, la vie avec Dieu fait partie de notre 
héritage et de notre condition d’être humain créé à l’image de Dieu. À partir du  
moment où nous mettons de côté cette réalité, nous créons un vide en nous que 
les  préoccupations  matérielles  s’empressent  de  combler  et  une  insatisfaction 
permanente s’empare de nous et nous empêche de fonctionner adéquatement.

Si  notre  vie  d’enfants  de  Dieu  reçue  au  baptême,  (baptême  d’eau  ou 
baptême  de  désir)  n’a  pas  d’importance  pour  nous,  si  nous  n’avons  pas  la  
préoccupation  de  nourrir  cette  vie  par  la  prière,  l’écoute  de  la  Parole  et  la 
fréquentation des sacrements, alors nous risquons que cette vie s’éteigne en nous, 
que notre foi soit morte et qu’au lieu de nous entendre dire : « Tu n’es pas loin du 
Royaume » au  contraire  nous  nous  en  éloignons  insensiblement  mais 
certainement. Notre vie alors n’a plus de fondement solide et il n’est pas étonnant 
que  nous  soyons  emportés  par  toutes  sortes  de  doctrines  qui  nous  offrent 
quelques  satisfactions  immédiates  mais  qui  nous  placent  dans  une  inquiétude 
permanente. 

Nous sommes enfants de Dieu, la vie même de Dieu coule en nous et cette 
vie  est  éternelle.  Voilà  l’héritage  extraordinaire  que  Dieu  a  voulu  nous  laisser, 
encore faut-il le savoir, en être fiers et vouloir en profiter sans cesse.

Avec le scribe de l’évangile d’aujourd’hui, nous redemandons au Seigneur: 
« Quel est le plus grand commandement? » autrement dit, qu’est-ce qui est le plus 
important dans la vie des êtres humains aujourd’hui et toujours? Et sa réponse sera 
toujours la même : « Tu aimeras le Seigneur, et ton prochain comme toi-même ».

Jean Jacques Mireault, prêtre



MESSE D’ACTION DE GRÂCE
POUR LA CANONISATION DE KATERI TEKAKWITHA

LE DIMANCHE 4 NOVEMBRE 2012 À 14 H 30
DANS LA BASILIQUE DE L’ORATOIRE SAINT-JOSEPH

Flash liturgique
Les cloches sonnent

La  volée  est  la  sonnerie  de  cloches  frappées  des  deux  côtés  par  le 
balancement de la cloche.
Le tintement est la sonnerie donnée par le battant qui frappe d'un seul 
côté de la cloche.
Les glas sont les sonneries de cloches annonçant la mort de quelqu'un.  
La mort d'un enfant était annoncée par une simple volée de cloches.
La  mort  d'une femme était  annoncée par  deux tintements  suivis  de  la 
volée, le tout répété trois fois. La mort d'un homme, par trois tintements 
suivis de la volée, le tout répété trois fois. La mort d'un prêtre, par quatre 
tintements suivis de la volée, le tout répété trois fois.



PRIER POUR LES DÉFUNTS
La  prière  pour  les  défunts  est  une  pratique  déjà 
présente dans l'Ancien Testament. En cette période de 
Tousssaint, on peut rappeler le sens de cette prière qui 
nous situe dans la communion des saints. Nous faisons 
mémoire  des  défunts,  nous  prions  pour  eux  et  ils 
intercèdent pour nous. Chaque dimanche, nous faisons 
mémoire des défunts au cours de la prière eucharistique. C'est là que 
nous trouvons, en quelques phrases,  les plus belle expression de ce 
que  fait  l'Eglise  en  priant  pour  ses  défunts :  elle  les  confie  à  la 
miséricorde de Dieu qui les accueille avec amour. Cette prière est une 
expression de notre espérance et  de notre foi au Christ ressuscité.

Of f randes  hebdomada i re s

28 octobre

Quête libre : 258,17 $
Enveloppes : 373,00 $
Lampions : 208,17 $

Total : 839,84 $

Célébrations de l’Eucharistie

Samedi 3 novembre Messe dominicale
16 h 30 Jean  Bazinet Marie-Paule Pelletier et Pauline 

Bérubé
Dimanche 4 novembre 31e dimanche du Temps ord. B

10 h Les âmes du Purgatoire Famille Pereira
Lundi 5 novembre Temps ordinaire

16 h 30 Raymond Lamarche Claude Lamarche
Mardi 6 novembre Temps ordinaire

16 h 30 André Robillard Collecte aux funérailles
Mercredi 7 novembre Temps ordinaire

16 h 30 Sœur Yvette Lainesse Les Dominicaines de la Trinité
Jeudi 8 novembre Temps ordinaire

8 h 30 Les défunts de l'Ordre Les Dominicaines de la Trinité
Vendredi 9 novembre Dédicace de la Basilique du 

Latran
Relâche

Lampe du sanctuaire et offrandes

Les personnes qui désirent faire un don pour la lampe du sanctuaire (25 $) ou les 
offrandes, pain, vin et chandelles (10 $), peuvent le faire en se présentant au 
presbytère du lundi au jeudi entre 9 heures et 17 heures.  Merci.
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